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INTRODUCTION GÉNÉRALE 
 

Le Parti Humaniste est l'organisme politique du Mouvement Humaniste. Il a été développé dans 
plusieurs pays à partir de 1984 et en 1989 a été réalisé son premier Congrès international à Florence. Nous 
avons une histoire riche, beaucoup d'expériences, nous avons des matériels et des propositions et surtout 
nous comptons sur des personnes extraordinaires disposées à travailler pour une cause digne. Nous avons 
donc tout le futur devant nous. 

C’est pourquoi dans ce moment de restructuration du Mouvement Humaniste, dans cette relance du 
Parti, il est important que nous sachions tous d'où nous venons, où nous en sommes et jusqu'où nous allons. 

 
Pour savoir d'où nous venons, nous pouvons parler de nos antécédents : 
 

• Le Parti Humaniste est un organisme du Mouvement Humaniste, lequel se base sur le courant de 
pensée connu comme Nouvel Humanisme ou Humanisme Universaliste, fondé par Silo. 

• Cette pensée est aussi un style de vie qui s'exprime dans plusieurs champs du travail humain et la 
politique est l'un d'eux. 

• La méthodologie de la non-violence, l'objectif commun d'Humaniser la Terre pour augmenter le 
bonheur et la liberté des êtres humains ainsi que la proposition de changement social et personnel 
simultanés sont les piliers du Mouvement et de tous ses organismes et par conséquent aussi du Parti 
Humaniste. 

 
Et bien entendu, dans le Document du Parti Humaniste International, rédigé en août 2009, nous pourrons 
trouver de façon plus développé ces antécédents, les idées de base, les propositions, ainsi que plusieurs 
matériels et livres qui constituent la bibliographie de référence. 
Mais pour nous faire une idée plus vivante de notre histoire et de notre présent, il est préférable de voir ce 
que nous ont apportés les amis des différents pays. 
 
 
VIDÉOS ET COMMENTAIRES DES DIFFÉRENTS PAYS 
 
 
LE FUTUR 
 

Il est clair que dans cette nouvelle étape du Parti Humaniste, nous ne changerons ni notre conception 
de l'Humanisme Universaliste, ni nos idées de base, ni nos propositions fondamentales. Dans tous les 
cas, nous avancerons en exprimant encore davantage nos idées et principes fondamentaux dans les 
domaines les plus divers, en amenant chaque idée sur le terrain de la proposition concrète, l'exprimant en 
matériels idéologiques, en fronts d'actions et en projets de loi pour chaque pays. 

Un des grands changements pour cette nouvelle étape sera certainement la forme d'organisation, la 
façon de grandir et la façon de nous articuler au niveau international. 

Parce que le Mouvement Humaniste n'a déjà plus une organique structurelle, avec des niveaux, des 
conseils, des orientateurs, ni les circuits propres à cette structure. Il n'existe plus cette enceinte et ces 
mécanismes à partir desquels se mirent en marche et agirent les organismes. 

À partir de maintenant nous, les membres du Parti Humaniste, devons nous donner notre propre 
organisation, au niveau de la base, au niveau national et au niveau international, avec une coordination à 
chaque niveau menée par des équipes et des personnes élues démocratiquement. 

À partir de maintenant nous devons penser à la façon de nous développer et de grandir depuis les 
activités partisanes, nous devons voir comment faire pour nous multiplier, car de cela dépend la 
croissance de notre action dans le milieu et la possibilité d'influencer et d'atteindre des postes d'élus. Il ne 
s'agit déjà plus d’avoir des groupes qui s'occupent d'une fonction spécifique, appuyés par la structure du 
Mouvement Humaniste, mais de devoir grandir et faire grandir une base sociale liée au Parti. 

À partir de maintenant, nous essayerons de faire coïncider la notion de « action ponctuelle et vision 
globale », avec une organisation de niveau mondial qui assure une direction convergente et puissante des 
partis nationaux autonomes, à travers une Fédération des Partis Humanistes. Et dans chaque lieu il y aura 
à travailler sur des conflits ponctuels, mais offrant la possibilité de s'articuler dans un ensemble plus grand. 

 
Voyons alors les principaux points organisatifs pour cette nouvelle étape : 
 



• Nous définissons notre parti comme Parti Humaniste International, parce que nous nous organisons 
comme une Fédération de Partis Humanistes. Sans entraver les autonomies et les calendriers 
nationaux, nous aurons des campagnes et des objectifs communs, des positionnements et des 
encadrements internationaux, et des planifications d'ensemble, coordonnés par une Équipe Mondiale. 

• Le moteur de l'organisme et de sa croissance sera les Équipes de base, qui travailleront sur un conflit 
ponctuel, pour s'articuler avec d'autres équipes pour accumuler de la force et se multiplier. 

• Les Équipes Nationales coordonneront des actions communes des Équipes de base d'un pays, 
impulseront des images et des stratégies de croissance et veilleront à l'accomplissement des 
conditions légales requises et de l'agenda électoral. Dans chaque pays, nous nous adapterons à la 
législation de celui-ci, mais nous prioriserons notre propre forme d'organisation pour la prise de 
décisions. 

• Tous les membres de l'Équipe Internationale, comme ceux des Équipes Nationales ainsi que les 
représentants des Équipes de base seront élus par le vote direct des membres de plein droit. Les 
décisions importantes, comme les fronts électoraux ou les définitions de grande importance seront 
sujettes aussi au vote des membres de plein droit. 

• Seront membres de plein droit ceux qui, de leur plein gré, s'affilieront au Parti, participeront à ses 
activités et à la collecte annuelle, avec laquelle sera soutenu le fonctionnement de l'organisme. 

 
Dans le Document rédigé en août 2009 se trouvent davantage de détails organisatifs, mais ceux-ci sont 
peut-être les points les plus significatifs, ainsi les détails d'implémentation suivront dans les prochaines 
semaines. 
 
 
QUEL PARTI VOULONS-NOUS ? 
 

Mais en plus d'initier cette étape en nous appuyant sur notre riche histoire et une nouvelle forme 
organisative plus adéquate pour les temps nouveaux, il sera de grande importance d'avancer vers le futur 
avec un esprit rénové. 

Nous avons beaucoup échangé ces derniers temps sur la nécessité de relancer notre parti depuis le 
plus profond de nos meilleures aspirations et c'est pour cela que nous avons rédigé un bref écrit sur lequel 
nous invitons à réfléchir. 

 
 
QUEL PARTI NOUS VOULONS ET QUE VOULONS-NOUS DU PART I ? 
 
Nous voulons un Parti qui nous permette de voler au dessus de la médiocrité de la politique actuelle, 

construite sur des relations de manipulations et d'utilitarisme, et qui navigue à la dérive sur une mer de 
mots usés et de consignes vides. 

Il est clair que pour que « pouvoir voler » ne soit pas une autre consigne vide, nous avons besoin 
d'ailes. Et ces ailes nous les avons, ce sont celles de notre spiritualité, ce sont celles de notre cohérence, 
ce sont celles de nos meilleures aspirations à grandir sans limite. Mais il arrive qu'à l'occasion, nous 
croyions qu'il faille les replier en descendant sur terre, en allant dans les quartiers, en nous occupant des 
problèmes sociaux et locaux. Et alors parfois, nous finissons par parler de ce dont est supposé parler un 
politicien, avec les mots que doit utiliser un politicien et avec les intérêts qu'à un politicien. Et quand cela 
nous arrive, nous tombons dans une sorte d'adaptation décroissante, faisant du mimétisme avec la 
médiocrité régnante, fermant nous-mêmes l'espace nécessaire pour nous envoler. 

Est arrivée l'heure de parler comme il faut parler : avec vérité interne, sans la peur ridicule de ne pas 
être compris, parce que nous pouvons parler des grands thèmes, sans que cela signifie que nous 
minimisons les préoccupations locales. Parce que les conflits et les préoccupations locales ont toujours 
leurs racines dans les diverses types de violence, dans la discrimination, dans l'indifférence, dans la 
manipulation et tout ce que nous pourrions dénoncer comme autorité morale, à mesure que « nous 
maintenons déployées nos ailes », nous nous préparons à voler et ainsi peut-être à pouvoir aider d'autres 
à voler. 

Nous ne devons pas tomber dans le piège du calcul et nous occuper des problèmes des autres 
seulement pour avoir un membre de plus ou un vote de plus. Bien qu’il soit clair que, en optant pour la voie 
de la politique, nous voulons assurément avoir beaucoup de membres et de votes. Mais nous voulons 
avoir l'appui de ceux qui se sentent attirés par notre cohérence, par notre esprit, par notre dignité. Nous ne 
désirons pas un appui qui pourrait être obtenu par le chantage, la manipulation et le troc. Il y a beaucoup 
de gens qui attendent notre signal, ne perdons pas de temps à croire qu'ils ne vont pas nous entendre. 

Nous n'allons pas avoir de force pour grandir avec le Parti si nous n'ajustons pas notre façon d'exposer 
les choses. Et nous n'ajusterons pas si nous croyons que nous devons nous adapter à la médiocrité pour 
pouvoir parler le même langage de la politique matérialiste à court terme. 



Comme Silo l'explique dans « Le Regard Intérieur » il est juste de se solidariser avec la lutte du 
pauvre, de l'exploité et du persécuté, mais aussi il faut savoir que la simple lutte pour satisfaire les 
nécessités, ne justifie pas l'existence. Et cette certitude nous permettra d'avoir une nouvelle attitude face 
aux conflits ponctuels, nous permettra de transmettre ce « quelque chose de plus » qu'à l'occasion nous 
paraissons oublier au détour du chemin. Cette attitude nous permettra de transmettre aux autres la 
nécessité de la cohérence, parfois nous le ferons avec les mots, parfois avec l'exemple et parfois ce sera 
quelque chose qui simplement se notera dans chaque petit geste. Cela nous donnera la force pour ne pas 
céder face aux manipulations, pour exiger réciprocité, pour dénoncer la violence sans le mesquin calcul de 
la « convenance politique ». 

 
Le monde a besoin que l'humanisme grandisse et aussi a besoin d'un outil politique qui canalise les 

meilleures aspirations des gens en transformations réelles. Et pour cela il est nécessaire que le parti 
grandisse, en se développant localement, mais avec le regard et la projection mondiale. Notre parti devra 
être ouvert aux initiatives de toutes les bonnes personnes, des organisations qui ont de véritables 
aspirations de changement, des cadres techniques avides de projeter leurs connaissances à travers un 
instrument de changement réel. Nous n'avons pas seulement le défi de grandir, mais aussi celui d'avoir la 
flexibilité de pouvoir entretenir des relations avec d'autres et mettre en marche des actions ensemble. En 
ayant toujours comme centre de gravité la cohérence interne. 

Du parti nous voulons des outils pour produire des changements, la capacité d'action, le pouvoir pour 
la prise de décisions, un instrument pour tous les humanistes du monde et un canal de communication 
entre les gens. 

Du parti nous voulons qu'existe une enceinte de camaraderie, celle qu'entretiennent ceux qui 
travaillent pour une même cause, pour une grande cause qui dépasse les intérêts individuels. 

Du Parti nous voulons un espoir pour les exclus, les discriminés, pour tous ceux qui souffrent de la 
violence de tout type. Mais aussi un signal que cet espoir mis dans le futur pourra être alimenté jour après 
jour avec la force interne que nous donne ce « quelque chose de plus », qui nous connecte avec ce qui 
donne réellement sens à la vie. 

 
 
CONCLUSION ET ÉCHANGES 
 
Alors nous vous invitons à réfléchir et échanger en groupes sur le parti que nous voulons. Mais ce que 

nous proposons est que, au delà des doutes sur les alignements généraux exposés dans le document et 
dans cette déclaration, nous invitons à chercher entre tous, les réponses aux thèmes les plus importants. 

 
• Comment pourrions-nous voler au dessus de la médiocrité de la politique actuelle, et comment ferons-

nous pour intégrer le travail social et politique avec l'espace profond de la spiritualité ? 
• Comment ferons-nous pour faire grandir le Parti, pour être dans tous les pays du monde ? Comment 

s'insérer dans le monde à partir de l'expérience de la Marche Mondiale ? Comment ferons-nous pour 
avancer en influence sociale et arriver à être élus ? 

• Quels mécanismes et procédés nous paraissent les meilleurs pour pratiquer la démocratie interne, 
pour obtenir la participation authentique des militants, pour que soit respecter l'opinion de la minorité 
et la décision de la majorité, en priorisant toujours le travail en ensemble ? 

 
 

Nous sommes face au futur et nous avons à le construire entre tous. 
 


